
Notre mission au Niger en 2020

Voici en quelques lignes le compte rendu de cette mission qui a eu lieu du 11 au 21 janvier
2020. Ont participé à cette mission : Monique, Sandra, Claudine, Murielle et Jérôme. 
Première fois pour Claudine et Murielle.

Départ le 11 janvier : 11 h 05 de Lyon et arrivée 14 h 35 
à Casablanca. 

Durant l’escale de  8 h à Casablanca : visite extérieure 
de la grande mosquée…... Magnifique. 
Un petit tour dans les souks et les ruelles attenantes 
puis retour à l’aéroport.

Départ à 21 h 40 pour arriver à l’aéroport flambant neuf de NIAMEY le 12 janvier à 2 h 00. 
Après une longue attente au contrôle,  quelle joie de voir Lawal et Hama – le directeur et le
chauffeur de l’internat de SAGUIA  qui étaient venus nous chercher. 
Il faut dire que nous étions  bien chargés (2 grosses valises de 23 kg chacun).

Merci à Denise Bousquet – Présidente de l’association Appuis et à Lawal de nous recevoir  à
l’internat  durant  notre  séjour  à  Saguia.  Nous  avons  pu  nous  y  reposer  après  s’être
copieusement asperger d’anti-moustiques !!

Le matin,  nous avons rencontré les enfants et les adultes de l’internat.   «  Bonne arrivée,
bonne arrivée » nous souhaitaient-ils… un moment très émouvant. 

Les enfants et le personnel de l’internat sont très attachants.



Selon le programme de POM association pour l’année 2019, les travaux de notre premier
forage (48 mètres de profondeur) et du château d’eau (capacité de 10 m3) destinés à l’internat 
de SAGUIA ont été effectués par l’entreprise Yacouba de Niamey.
L’entretien sera géré par un comité de gestion pris en charge par l’association « Wa Himma
Dan » partenaire de l’association « Appuis » de Chalon-sur-Saône – propriétaire de l’internat.

Nous nous sommes  rendu à Niamey au marché Wadata  et dans le quartier des artisans
bijoutiers afin d’y faire des emplettes  (boîtes en cuir et bijoux).  Nous avons également acheté
des statues à  Adama,  sculpteur venu spécialement du Burkina. Ces achats que nous avons
rapporté seront vendus  lors des diverses manifestations organisées au cours de l’année dans
notre région.



Le 15 janvier à 12 h00 nous décollons pour AGADEZ  (900 kms de Niamey).
Ahmed Gondji (maître d’oeuvre) est venu nous
chercher à l’aéroport situé aux portes de la ville.
Installation à l’hôtel de la Paix.

Nous avons pu visiter visite la mosquée.
Construite avec de l’argile, il y a 505 ans, 
elle fût restaurée en 1844.
Son minaret culmine à 27 mètres.

Ahmed Gondji et sa famille nous ont reçu dans leur maison pour partager le repas du soir 
tout en délicatesse et prévenance.

Le lendemain matin de bonne heure et de bonne humeur, Ahmed, Bachar, Ahmed, Mohamed
et les 12 gars du cordon de sécurité sont venus nous chercher à l’hôtel de la Paix pour partir 
dans le massif de l’Aïr direction TIMIA situé à 220 km au nord est d’AGADEZ, un des buts de 
notre mission (nous n’avons pas pu nous rendre dans le sud, trop dangereux du fait de la proximité de la 
frontière avec le Burkina-Faso).



Durant la sécheresse de 2019, les 1500 habitants de TCHINTABORAKH furent en détresse.
Le seul point d’eau existant à proximité du village est un puits maraîcher privé. Le propriétaire
a autorisé un raccordement provisoire permettant à la population d’attendre la construction 
du puits n°45 faite en urgence par l’entreprise ETP d’Agadez.

Inutile de vous dire l’accueil très très chaleureux qui nous a été réservé lors de notre visite.



Chemin faisant, nous nous sommes  également arrêté à TEGHAZAR où le puits n°14 a été
construit. Le village est bien doté en puits maintenant.

Nous continuons notre périple et en cours de route nous bivouaquons dans l’oued à proximité
d’un village. La nuit a été très fraîche.

Le lendemain matin, visite à BATARMATASS où lors de la saison des pluies, le puits pastoral 
n°8 construit en 2008 en bordure de l’oued a été détruit en partie par de fortes inondations. 

Le puits sera remis en état par les habitants.



Dans  la  journée,  arrivée  à TIMIA,  commune  rurale  de  21  000  habitants  nomades  et
sédentaires,  où  nous  sommes logés dans  les  jardins,  une  grande  oasis  où  sont  cultivés
multiples orangers,   pamplemoussiers,  mandariniers  et grenadiers.  Un vrai  régal pour les
yeux et les papilles.



Nous avons été reçu par le directeur de l’école primaire qui nous a fait visiter des  classes 
parmi les 13 que compte l’école (environ 500 élèves). Les enfants nous ont chanté l’hymne 
national. Une fois de plus que d’émotion.

Il nous a demandé si notre association pouvait acheminer l’eau d’un puits proche de l’école 
en construisant un château d’eau et des bornes fontaine pour un accès direct à l’eau au sein 
de l’école. Demande sans objet pour  notre part puisque le puits en question a été construit à 
proximité de l’école par une autre ONG.

Avec le médecin, nous avons visité le centre de soins. Il y a une maternité, un laboratoire 
mais pas de laborantin ni d’unité de radiographie.



A notre retour, nous avons rencontré la population d’AMAZALAN : village de 1300 habitants,
population essentiellement d’agriculteurs cultivant de nombreux jardins alimentés par l’eau
du puits à l’aide d’une pompe thermique de surface. Le village compte 3 écoles regroupant
335 élèves et 8 latrines.

IL y est prévu la couverture du puits n° 40 afin d’améliorer la qualité de l‘eau, l’installation
d’une  pompe  immergée  qui  fonctionnera  à  l’énergie  solaire  et  d’une  canalisation  pour
transporter l’eau  jusqu’au village où seront construits des bornes fontaine.

Un comité de gestion désignée par  la  population très investie  y  est  déjà en place et  76
familles ont cotisé par le biais d’une adhésion. Une formation de 2 membres du comité de
gestion est prévue pour l’entretien et le bon fonctionnement de ces installations.

Une fois encore, l’accueil y fût touchant.



De retour à Niamey, avec plaisir, nous avons retrouvé les enfants de l’internat à SAGUIA.

Avant notre départ pour la France, nous avons pu rencontrer Brigi RAFINI,  1er ministre du
Niger ainsi qu’Aboubacar SALISSOU, directeur des marchés publics. Les échanges ont été très
constructifs pour tous.

    



En  conclusion,  ce  fût  une  expérience  magnifique,  riche  en  émotions  au  milieu  d’une
population qui malgré des conditions de vie déplorable reste accueillante, chaleureuse avec
un sourire inoubliable. 

Des paysages à couper le souffle où  l’on se sent infiniment, infiniment…. petit.

Au milieu de cette immensité aride,
  n’oublions pas que nous sommes des privilégiés

par rapport à ceux qui y vivent.

Pour ces femmes, ces enfants et ces hommes
continuons notre belle mission.

L’EAU, c’est la VIE
« AMAN IMAN 



Merci à toutes les personnes qui nous ont permis de vivre cette belle aventure, en particulier :

- Brigi RAFINI et Aboubacar SALISSOU pour l’organisation de notre déplacement dans l’Aïr
- Ahmed Gondji, Bachar, Ahmed, Mohamed et les militaires de la garde nationale pour leur
  bienveillance envers nous d’Agadez à Timia (aller-retour) 
- Lawal, Safia, Hama, Sahadatou qui nous ont chaleureusement accueillis à Saguia ainsi que
  les enfants et les jeunes de l’internat pour leur joie de vivre.
- Les populations de l’Aïr pour leur hospitalité et bien sûr Monique, Sandra et Jérôme pour
  leur enthousiasme. 

                Bachar
         Ahmed Gondji                                                               Ahmed                    Mohammed

          Nos « anges gardiens «  

  

                        Lawal                                       Hama et Safia                                   Sahadatou 


